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E POLITIQUE ET 

t\Jous montons la \)arde 
de l'lndépendar1ce 

Ml' 

Un article de M. Falih Rifki Atay 
l., 

correspondant rlu •Ton» transmet à son tendus. 

c 1 - .~ 

le Chef National 
a la G.A.N. ----

) 

Anka!a, 2. (Du < Tan .. ) - Le Chef 
National a honor ! d.. :rn présence au­
jourd'hui a:Jrès-midi ia Grande A~sem­
blée Nationale et ri'y e'it occupé pendant 
un certain temps dans son b!.lreau parti­
culier. 

S 0 1 R 

Le transfert du gouvernement 
~ de Vichy à Versailles 

~L"ondres, 3. A. A.- On affinrie 
que le siège da gor:.vernemenf tl• 
maréchal Pétain sera transféré pre­
ch~ineme;.t de Vichy à Versailles-:- · 

ier ÎJ~l le texte suivnnt de l'article de f nd de 
fi ~ h de cc matin. sous la signat,ire tle M. 

1>rt~t Rifki Atay: 

M. Saracoglu à Eski~ehir 
Un discours du général Antonesco 

Sans com;>ter sur rien autre que notre 
proprP. déci .. ;ion, sans défier personne et 
~uns craindr(! personne, sans nous mêler Le ministre des affaires étrangèr~s. M. B<1carest, 13. (A.A.). - A l'occasion 
des affaires de personne, mais sans .>er- Sükuü .:hraco~lu, s'est rendu aujourd'hui du 22me anniver,aire du rattachement de 
mettre à p'"rsonne de se mêler de nos af- à Eskisehir. Il rentr<!ra à Anbra dans la Transylvanie à la Roumanie, le général 

av la l · · 1' · 1 d dvet' Popu ahon a ren tse es or res 
ésell' îouvernement avec une di~cipline b•"' t~se. Nous sommes occupé des pré· faire~,rnyo:n arnis ave~ le-; ami~. ennemis !e courant de celte se.-aline. Antonesco a prononcé, au cours d'une 

~tif~ natio~aux à trav n t?ut le 
to1re, depuis le poste d~ fronhFre le 

l'lvanc! j •~qis'au plus lointain village 
d~rquie. Nous montons la gard .. de 

envers le" ennemis et poursuivrons notre _ ----- cérémonie à Alba Julia, un discours dans 
ro-.te. Protêg~ons contre les souffl•s m"l- lequel il a dit notamment : 
faisants la lumière qui brille derrière lei Les travaux de la G. A. N, Nous fûmes les premiers à nous ias-

e 

L ependance. 
~ front de la nouvelle goerre e'!t le 
•loire du pays tout entier. Les pay­
' C!ui cultivent leur champ et les 
l\ts qui dorment dan~ leur berceau 

·'0nt pas plus épargnés qne les soldats 
°'ctse_ battent au front. An contraire, 

a l'arrière qu'un ennemi vile cher· 
ta à briser la volonté de ré ~istance 
~~Ys. Il nttnquera le brancard d u 
lé, le toit da malade, l'enfant qui 
' l'école.Noa:; avons pris des mesures 
:totection pour assurer lenr sauve· 
e il tous. Nous les compléteron" dès 
q~nant jusqll'aux cxtrèmes néces:;ités. 
lt nous sommes l'objet d'une agres· 

~! nous poursuivrons la lutte jusqu'à 
~~toiro torque qui est fatale. Toutes 
~.llles sont dévorées par c~tte volonté 

r.,1<:toire. 
\~st là la lumière qui brille derrière 
~ enèbres. 
~~~une vie humaine ne ser:i perdue 
a1n ; nucu.1 service ne sera p:tr.ilysé, 

~~ Prendron toutes les mesures puur 
\ tnir le~ menaces contre l'ar .. ière, la 
' la mi ère. S'il y a une nation pou r 

~lie les nécc:;sités de la déf•nse de 
P~ndance qui est un bien qui n'a 

~~ prix, ne sau rs i ~n t constit•1er non 
;rent un sacrifice, mais même une 
\ e 2êne, c'est bien la Turquie. qui 
t llné les plus nobles· exemples au 
lib·de1 luttes pou1 l'indépendance et 
Si !!ration nationales. 

t nous sommes obligés entre d~ux 
,'latives, entre lutter comme des 

ou nous laisser conduire à l'étable 
!lie des moutons. si ln guerre que 
t ne cherchon. pas vient, nous n'hé-
0ns pns à ternoigner d'une vigueur 

~Plongera le monde dans la surprise. 
~0.tre histoire e&t pleine de glorieuses 
,:·~s. Nous n'avons pas besoin de 
•r itprès les aventures pour récolter 

.lltloirt>s nouvelles : mais aucune 
~ "e du destin ne saurait écraser 
~lieur turc. 

lurnière qui brille, derrière les té­
~'· est une solidarité, une volonté, 

rll'lent unique. De même que nous 
Ltons l~s droits de chacun, il faut 

cc"aclln respecte notre droit. Nous 
~~011?aissons pas de discipline, hors de 

rcciprocité, qui puisse rapprocher et 
~, es êtres humains et les sociétés. 

1 la lvons travaillé jusqu'ici à défendre 
,. Politiqu~ la paix que nous avons 

\;e sur cette discipline.Nous poursui· 
~.Cet effort jusqu' au bout. 
'i:•s dans le cas où nos efforts e révé· 

lit . ' t . 1\ vains, c est encore cet e paix 
" c 0 us défendrons par nos armes. Tons 

t 
0 inpatriotes doivent savoir que , 

~·3l>révenir le danger, l'attentat, la 
r.~· il faut être prêts et décidê.s. 
.. 
1 

lesse et la reddition n'ont rien "tt. . 
fo e a personne. Les coeurs secs, 

· fa~bes d.!bridees, sont à la recherche 
~· les et des négligents ; partout 

•èges et des embuscades sont 

ténèbres. taller en T rnnsylvanie. Nous serons aussi 

La grande force de la Turquie 1 Les nouveaux :~1~:~~i~:s ;e::~~~: c:~!~trt;~r\.~Je:~: 
est l'unité à l'intérieur et l'indé- 1 ra1· ets de lois est plein d'_es_po_i_r.> _____ _ 

pendance en politique extérieure 1 1 \Espionnage par Radio 
Sur le même sujet, M. Necmeddin Sadak 1é· I An.~ara, 2. A. A. - La G. A. N., · d TSF 1 

légraphie d'Ankara à l'«Akiam• UD lonr article 1 s'est reunie aujourd'hui S;>U'l la pré .. i- Des appareils e . . . c an-
où il C51 dit notamment. 1 deace de M. le Dr .Ma::l~ar Germen. 1 destins indiquaient aux Anglais 

Nous avons vu que le plus grand fac· • Lecture fu t donn.;e d abord du <tez- , les objectifs à atteindre 
leur pour le salut des p:?uples est l'in- k~re> de la pré>idence du Conseil 1 . 
dépendance politique. L<>s nations qni 1 demandant de lui retourner le projet de Oslo, 3. A. A.- Slefani: Untr 
n'ont pas eu Ja capacité dl.l découvrir la 1 loi supplétif à la loi coneèrnaot l~ mode rafle exécutée pt1r la police penreil· 
voie imposée par l'intérêt national, d'y d'exercer la médecine el les professions de découorir sur la côte Ouest de I• 
marcher sans céder à auc~ne menace, ' qui lui sont. adéquates. On a ensuite N . d b ·1 d 

1 · d · · · d t · 1 • t d l · 1 orvege e nom reux apparei s • s:ins se a11ser pren re a aucune invite, a op e 1es proie s e 01 concernant es . l 
sont tombés dans un piège après l'autre comptes définitifs de la direction des 1 radio transme~teurs av~c lesq~e • 
et ont somb-é dans le précipice. 1 ·1~faireg de rcconstn~ctio~ de. .la ville furent tr~nsmr~~s . des m/ormationa 

Le grand principe de toute nation di- d Anbra et d.e la d1.rec~10n g~nerale des de caractere militaire en Angleterre. 
gne de vivre libre consiste à discerner monop,)les afferents a l ~x,.rcice 1937. laquelle put ainsi faire bombcrtler 
librem nt. la politiq~e conforme aux in- , Au co~rs de. sa ~~t1nion d'aui_i;>urd'hui, dernièrement par son aviation c.,.. 
térêts nationaux et a marcher dans cette l assemblee a d1scu.e en prem1ere lec- t . b. t'j. 
voie san" hésitation. 1 ture le:. pro1eh rte loi relatifs: az

0
ns 0 'lec ,l s. d 

1 "' l d·r· • · d l' · l n •rr• a e nombreuses per-c' t 1 R · bl' t · - .... n mo 1 1c:l ion "' arhc e 

f 
't ~~ cle qn~. 3 

. epu iqne urque a IV di:: la loi des fonctio:rn!lires militai•! sonnes. 
at 1..es e premier 1our. l ----------------

L'unique obi'ectif rl"' la politiq11.. que res2. t' . f . d 1 Les élections présidentielles 
- 'J • - • x C1Hre..: 10:11 a aire ans a 

nous suivons est la c:a11vegarde de la pa- p .. rtie de la liite No l annexée à la l•i en Finlande 
hie tur~1e. l'indépe~dance de la. nat.ion sur l'unification dt'$ appoin~em~nts con- ----
lurq•1e. '-est ponrquo1 toute machination cernant le ministère de l'instruction pu- Le maréchal Mannerheim refusa 
politiqu: .vi'>.aat ?e!'I ? iits . particulier.i, blique. 
toute clev1at1on visant a faire de nous 1 L G A N t'e J d' 0 dt poser Sa candidature · d h d . a . . 1 • t n ra mercre 1 sa pr -
u~ instrument emeurent ors . esNprm· chaine réunion. H!lsinki, 3.-A.A.- Stefani- Les deu: 
c1pes que nous avo::is acceptes. oas 1 cents délégués désignés pour élire le 
avons nos alliunces et des engage- nouveau Président de la République com-
menfs, mais nous n'avons pas d'en- Un torpilleur anglais a coulé mencèrent leurs travaux. 
nemis ni d'a'>pirations cachées. Pour -==~''-- Il parait que cette fois aussi le maré­
ètre. notre ennemi: il fant co~v.oiter .la 1 C'est le 37ène deouis le corn- chai Mannerheim aurait refusé de polel' 
p:itne turque. C est pourquoi 11 suff1t. I d h · · . d'::l 
P

onr c .ux qui ne veultmt pas faire de men cernent es ost1lttes sa _c_a_n_1t_a_t_u_r_e. _______ _ 
.. "I> .. ...._ 

nous des ennemis, de ne nous rien de- La session d'hiver des 
mander. Londres, 3. (A.A.). - L'A.mir rnté an-

. . nenc • que le Lorpille!.lr Sturdg s'e>t C' b · 
Les arneres expene:ices traversee'I en 1 échoué par suite du brouillard et a COOi· nam res SUISSes 

un an par l'Europ'" nous ont démontré lé. Le torpilleur déplaç.1it 905 tonnes et ~\ . 
une fois de p lus la 1'usteso;e de la voie 8 •1t 98 h d' · · 1 Berne, 3.-A.A.-Stefant.- Les chambres . av oinmes equ1page. '\ l · ·d t A l 
que nous avons suivit! à l'intérieur et à * e urent eurs . ~ouveaux pres1 ~n s. . • 
l'extérieur : à l'intérieur, union et force. * • 1 charge de pres1dent du cons 11 nahoaal 
à l'extérieur, complète ind~pendance'. Le. ~lurdy .:il?partient à un~ série J .. 

1 
fut élu le .catholique·c~n~ervnteur Melli~-

Nous ne nous écartons pas cie cela. 10 v1e11les un1tes lancees entre 1918 et spach et a celle de pres1dent du eonsetl 
11920 et encore en service, des classes aux Etats le radical genevois Malclae. 

Le ''black-out" 

, Dès ce soir, des amandes 
seront imposées -·-On a constaté hier nuit des infiltra­

tions de lumière de certaines fenètres. 
Un dernier avertissement a été adressé 
aux intéressés. Certains concitoyens ont 
masqué leurs fenêtres donnant sur la rue 
principale et ont néglig-é celle donnant 
sur le~ jardins ou sur des claires-voies. 
Or, ces lumières sont parfaitement vm­
bles pour des observl\tions aériens . 

Dès ce soir, des amemdes seront in­
fligées pour tout immeuble d'où fil­
treront des lumières el aucune ex­
cuse ne sera plus admise. 

1 

Set T dites cde l' Amirauté>. La plu-
part de c s vieux bàtim,.nt~. <l~nt le Une agression contre les 

1 Stardg, étaient utilisé.:o eomme pose-
1 mines. communistes mexicains 

C'e;t, depuis le début de la guerre, 
le 37ième destroyer dont la perte est 
officiellement annoncée. 

La marine des Etats-Unis -New-York, 3. A. A. - Stefani. 

Mexico·City, 3.-A.A.- Stefani.- Aa 
cours d'une irruption de la police au 
siège des communistes, Garcia Gallegos 
fut tué et de nombreux individus blessés. 
On arrêta 75 personnes sous l'accusatien 
de complot contre le nouveau présiijent 
Ca macho. 

Commentant le rapport de l'amiral - M-. Fi"loff i"ndi"spose' 
Staù ~ur la future flotte des Etats-

Sofia, 3. AA.. - BBC. 
Unis, telle q '.1'elte résultera à la suite 
des nouvelles C:lnstrnctions d~cidées en 
juin et juillet 1940, les cercles navals _Deraain: M. Filoff, pdside?t du Con­
précisent que 20 pour cent du programme se1l, d7~:ut proaoncer un. d1'lcours a11 
pourra être achevé a la fin de 1941, 30 Sobra~1e. 90 an?o~ce ~.amtenant q~e, 
pour cent à la fin de 1942, 25 pour cent 1 p~r .suite dune md1spos1tion, le pre~1er 
en 1943, et le reste en 1944. 1 mtnt!tre ne pourra pas prononcer &Ol'.l.. 

discours. 
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iiiiiUiiii&i::r.iiiii:iiiim=~iiiim?in~:iiëir.=~·~~= LA MUNIClPAILIT dam ce but. One! Tr 
_. \s'agit d'une éfalité dans la. servj~pde. à Le prix du pain Mais dèc; aue s famille eut con11•~ QQ'1que P' 

r:..~.:..::. l'égard de l'Allemagne et de 1 llnlte. A la suite dé ln hau•sc survemie sur sance de son iuteMio:i, c n fut qfpl c()lllrn11ni 
tE. ::.i;' Leur indépendance sera une ind pen· le prix de la farine, on envisage une cri u'-inuiY,na'tion g{:nr~rale. Et l'on no1•Ji des fore~ 

L' ord,r.e IJOUve,qu 
et la Turqui 

dance imaginée pour sauvega1der l<'s nouv~lle ma1orntion do prix du pain. La 'ml jeune bomm .. q e k porte de hi lllil S11r I 
apparenc~s. Il est ~vident que, telle que Ditection de Ir. section de l'Economie a S{)l\ patern••lle 1 i ~mit n iamai fer"' e fr 
la conçohcent les ~1efs allemam1s, cet e foit connaiht• ses conclusions à ce pro- s'il dunno.i\ suite à son <: scaudale~ ta enn 
indépendance n'a rien de commun avec pos à la présidence de la Municipalité. projet. Pour couper court à toute C ·L'enne 

• •1 
1e sens que donnent à ce mot toutes l\1AR'iNE MARCHANDE plh:ation, on l'envoya à Buda...,,, .. t P0 111l s su Ce n't!st pas un mystère, ecri • d r- 1 
les nation!i inaépen antes. L' . . d' I compléter sa formation commerciale.d; llthj de l M Hüsegin Cahid Yalcin, que les d'. d d autorrsat1on exercer fil v. · Pour pouvoir parler in ;pen ance et A l'époque, le consul <ie Turquie V lt fi 

Allemands oeulent établir l'ortlre d'ego.lité, il faut que l'Allemagne et cabotage pour les navires la capitale hongroise était un poète• 1 anc 
nouoeau en Europe et g englober l'ltulie renoncent ;i exercer une fonction étrangers Ahmet F11;rct, l'auteur de • Harista~ 
tous les Etats du continent. 1 directrice au sein de l'ordre nouveau... Un confrère annonce qu'en raison des Cule!itan ; ie chnncdier étnit" M. ~ 

. . Faute de Eluoi, n.ous croyons que ce der- circonstnnce.., exceptionnelles crëëes µar Behiç. A l'occa ion d''Une fête Tiati~11:. 
Mais, comme on l'a dit maintes f~is, nier ne .sera jamais qu'un rêve. l'état de g-uerre, on envisaj!'~rait d'nuto- on organisa une grande sé:mce réer.es 1. 

cet «ordre nouve~u> est rec?uvert d un Quelle que soit la forme atténuée ~iser les bateaux mus pavillon étranger au Conzulat ; le jeune Cl\mnl Sabir 
~anteau. de mys.tere. A en iuger. par .~e~ sous laquelle on voudra présenter à la a exercer le caëotage entre les ports vail y dire un monologue célèbr'" dt 
1nform~ho?s qm sont parvenue~ l~squ ici Turquie l'invitation à adhérer à l'ordre l turcs. . . . . Ahmcl Hikmet, «Mon nouveu >. Por.tf 
toutefo~:o;, 11 ne sembl; pas devoir etre dr~ nouveau, r:ous croyons qu'en raison <l.:s ~ne mentioa a cel Cj.?~r.d sera 1~tro- circonsta c~s, on lui fit endosser un". 1 

na~ure a pennettr~ d Y admettre la Tu vérités que nous avons indiquées plus duite dnn~ le te~~c reman1,e de la 101 sn.r ple redin~•>te et oh pourvut son vis -a,, et d 
quie. . • S. haut, c-ela ne signifiera. pac; autre chose la Pro'.e~twn N:- ~o:rnle. C est nu Cons"'tl ~l:ih "e d'une barbe pO!;tich " . lête du 

Le retour a. ~nkara d~ E. v~n que l'inviter à faire un premier pas ver:. des m1111str~s qu'il S"ra réserve ae e Parmi lés invites St' trouvait le 11!1 to 
Papen 8: donn~ a la question. un . res:-arn la renonciation à son indépendance. Si prononcer a ce propo~ d d'accorder d~,, he lie l'Iu .truc tion p 1blique hongro•5 tjtio. rnba 
~'ac~ualité. Ahn de . p~u~~1r d1sce~ner l'ordre nouveau doit être une org•misn· a:itoris:itions pour chaque cas particu· pe1~onn ' · /. bts d. 
l attitude de la Turquie al es:-ard de 1 or· tion tendo.nt a auurer la collahoiatioa li:er. - Je constatdi, rapporte M. 0 . .i et 
dre nouveau, il convient tout d'abord de toutes les nation da.1s un cadre de On ~ait que le droit d'interdire aux Sahir, que les Turcs qui se truu"•o~ . Par n 
d'éclairer une série de points., parfaite égalité, ~ans aucune supcriGrité navires sous pavillon étranger i·~~ercite dans la salle ne parlli11saienl pas ir0 ,r b'lltis. 

D'abord su: quelle base l Alle~agne pour aucune, et sans distinction entre du cabotage rlans ses eaux nahonaies fort mon monologue, tandis que JeS;; ta avi 
entend·e.lle faire reposer son désir de nations, grandes d petites, nous y adhé- avait été conféré à la Turquie par I' Ar· diteurs hongrois l!taient en proie f, bes sa 
donner a l'Euro~e. un ordre nouv~au? rerons avec joie. Mais s'il doit être un ticle 9, section 2 di- la Convention com· plus vive hilurité. Cela ine parut etr•~, désert 
C'e:.t-à-dire .s'~git-1 1, en l'~c~urre~ce dune troupeau d'esclaves vivant sous l'h~gé· merciale signée à .. Lausanne, en ~t:rne Avcient-il appris tous le turc à ce P0 ~· 
nouvelle rel1g1on, d ~ne ~deologie ? 1:e monie d'un Etat quelconque et obhgès temps que le traite entre ln Turquie et Mais je ne tardais pas à me te"pi'; ~Il ese .. 
nouveau ordre tend·il u~iqu~m~nt a re· de renoncer à leur& convictions philoso- les puissances alliéE's el associées. Une compte des raisons de ce curieuic () 1 Afr1 
pandr~ en E.urope un ob1echf mtelletuel phiques et morale!', ni le gouvernement déclaration annex,. audit traité pr~cisait nomène : ma barbe s'étnit détac~ i/. tlldia u 
et ph1losoph1que ? Nous ne le croyons turc Ae peut y adhérer, ni la presse toutefoi!I que, jusqu'au 31 décembre 1923, moitié et pendait sur mn poitrine,e~ l ca 
ruère. turque ne peut renon<:er à d fendre les il serait lai.,sé toute liberté de conti- auditeurs hongrois croyaient que ~ iJ. b,1 avic 

On se rend compte à première vue que principes qui sont à la base de notre nuer leur e~?loitation aux Sociétés qni, là une exigence du texte et ad1111Pi b d 
rAllemagne, qui tend à rattacher entre société. jusqu'au le:- janvier, de la même année le unaturel:. avec lequel j'avais rt l es 
elles et à rattacher à elle·même, par le:. partiquaient le cabotage en Turquie. En un effl'!t d'un si haut cemique. 1 deux 
liens d'une étroite amitié l'Es.µag?e. et m, ~:.·~=~} TA... ( ::2:;;-'=?;7-:) fait, l'i?t;rdiction était e.ntrée en vigueur A l'im1e de la fête, le ministrt l 1 ~i la 
l'U.R.S.S., n'est pa!i parvenue a realiserjtlj:j '7 .. ~ . .::-'. - ... #••• .... ....... _.:-_..:-.::..:.;;._ 1 Ie 1er 1u1llet 1926. Et c elit cette date l'lnstruation Publique rnngyare redl .~lé ab 
l'unité de foi et de croyances entre ~e~ que l'on a choisie pour c lébrer la fête manda vivement à notre consul ~ it:nne 
propres amis. On se rend compte même Que se passe•t•il des gens de mer. voyer au Con~ervatoire un jeune b f b·a t · 
qr;il?, pour tntrerdans l'or~re nouveau, ti:s LES ARTS si vi5iblement doué pour le thétïlre~ u r 
divers Etals d'Europe n ont pas besoin en Extr,ême-Orient? Les souvenirs de Cemal ~.akir Ahmet Hikmet, qui connaissait 'ï 
de renier et de re1· eter les principes mo- · l' C 1 c:. l · histoire, dit combien ma famille l 

M Z k S t l Il l C'est ce smr que acteur ema ..,,a ~tr 
raux et pbitosophique9 qu'ils ont toujour:- . . . ~ erga er é rap1:e e ~ 

1 
cclèbre son jubilé artistique. l • a confié opposée à une ielle cho:;e. 

admis. repartztion du monde q11.1 est a à cette occasion à un collabGratenr de · - Mais, s'donnn le ministre, JI 
Poortant, les bases sociales de la Rou- la base de la conception du pac- l'e 1-\k~am de pittoresques souvenirs. votre pays n'avez•\'OUS pas besoin 

manie ont été immédiatement ébranlées, te tripartite : L'artiste avait Cté pris lo'Ut jeune de tistes égaiement? '5,j 

dè.s qu'elle eut adhéré à l'ordre nouveau. 1.- Un bémisphèr-e Europe-Afrique la passion du thë~tre. C'était précisém~nt Bref•. qu~lque jours après, i'e~t~: 6"j 
ED parlaot de la Turquie, les journaux sera constitué sous le contrôle de l'.A.l- le temps où Ccm1l pa~a venait de c·rcer Conscn a.tmr~ <le telle sorte q~-b~ ' 
allemands déplorent qu'elle attribue en- lemagne at de l'Italie. ! la troupe du Dar-ul-bedayi. Il voulut s'y ma ~arnere a une barbe poshc 
c~re de la Tiileur an.'lt formules vieilli~s 2. - On créera ~n Extrême-Orient faire adme\tre et passa même un examen collee... J ~ 

~;'.:;1~:l~~t:"~~~:.: :~:·~~:;h~;:~'. 1:~~"~ .. ~;:::·~:,::.,l'~ ... c0~:~~:.~1: a cOrTié'dïêa UX ·cent ~;:~~· 
licier des bienfaits du fascisme. et le Proche Orient sera laissé, pour le d

1
.\lers "-însi 

C'ordré nouveau serait~il uniquement moment, vide. Et probablement, il St-ra actes 
un système ett une organ.isation d'~r?re concédé plus tard à l'influence sovié· ·--------- \~it de 
économique ? Si toutefois on cons1dere tique. AGRESSION· ., 1 d. . . atta ( On cntenJ ensuite c. epos1tun 
qu'il convient d~ varier lei; . système!i L'Allemagne a entrepris déjà l'éta· 1 L'ouvria ~u.ayib, dcm. epront à. Be:J.·o2lu, Elmn· Angèle. ,.~... d 
économiques sutvant les conditions so· blis~emant de sen hé

0
0'émonie en Europe h 1 c 1 \ - Comme 1·e s~rtnis, dit·elle. de '·'tr " Î Cê dè 

h ' da~. rentrait 1 aulre soir C': ei. u1. ommt> 1 ra-
ciales, n~~\l\elles et historique-s de c a· sous le nom d'ordre nouveau. EU a de !a po~te de B .. yu~lu. <·et homme s 0 

, li de c versait le ravia de Kasimpa~a. deux mcunnu!I 
qve pays, po•.: 9atisfaire les intéressés, essayé de s'entendre avec la France qui l'attaquèrent. Ils le ietèrnnt à terre. lui prirent me~ -rM:·Jemoisclle, me dit-il ;~ llom 
il faut c!on.: :.e contenter de tracer les di,pose de grandes colonies en Afrique. l'argent qu'il avuit en poche et le dépouillèrent ment, je vous connsia Commeot .;I \<>nt • 
grand•':.. lig:Jes ~cll~ènrent d'un système D'autre part, elle a entrainé l'Italie même de la jaquette qu'il portait. La polie~ re• 11ie11r votrl'I oncle 'f Je suis un prince égfP C:.. .e 
économie': 1.. de!ltin~ ~ englober toute dans une campn"ne en Afrique. La ~ "s 1 1 d • • l l> cherche ces audacieux niiresscnr!I. 1 ie vous prie de me conduire chet. voUll firtl'' ;1, •t l 
l'Europe. Q1:el l::c i..: n e recourir a a flotte anglaise sera expul!>ée de la Mé· A LATTOIR CLANDESTIN Je me tuis laissée prendre ~es n~ 1 f. · à, 
force pou1 foire é!dmeHre par toute l'E.u- diterranée, l'Egypte sera occupée et l'on 

0 
. t' d 11 . t . l'e· et à s ,n air de distinction. Il étourdit· ttt-

1 • • ? s· t J n avait n" C es a l!CS C venues Sll"iU 1 . , cr li «1e11 
rope une par il e OTE::.n1qa\1(''n l e marchera ainsi v,.1 ~ la conqt>êle de l' A· . . . faconde ma malb~ureuse mère. A 1 en ·t' ~ . 

b 1 ,. rement frl'quentc1 cht>1 un certom lizet, hnb1hrnt ' 
11

111 .J Ch1q 
est seulement le 111, on oémc :itre par frique. • .. k- S k. N 50 L avait 1~0 .000 Ltqs. en banque et il vo I" bit 
les faits les avant.-i~e.,, de l' crg~nisation Tandis que l' Allemn~ne et: l'Italie a ~ecid'.yc 0

1
Y• rue. a 1.'d·o~aç, o • • · t es g~ns pou11er. Mn mère fut ~blouie. 150.000Ltcl• 1t. llda 

d • "-'"-t 1 t 1 t 1 l J 1 • tjlll ven1ul'nt C!I mains v1 es reparta1en avec e11 I 1 ·q d' et les tvers pay!'I, \'O]o:" <t e e es 

1 

sont aiusi occupées, e apon s eiit mis 1 . L' . . sieur le juge, c'est un rnolllanr c .. a. f. aut 
dh ' t paquet11, ~ouver.t fort vo um1necx. a•Jtoris11tion . . . 11s ~ .... 

leur intérêt, Y' a nen • à l' oeuvre pour' instaurer son hégémo· • . d d. d 1 R. Pour ne pas p!rdre un auu1 prccie 1 ~te de 
1 • · d l . d l'E Ü . en t1yonl ete eman ee llU frocureur e n e· ~ 1 t\ 

Mnis du moment que 'on c.iscerne, nie ans a parhé e xtrême- nent bl" 'P • , . a· 11 de olicc nous retfnmcs cet h:)mme chez nous, 1, ~"Uran 
•n l'occurr•nce, une •tentntive de forcer qui lui a êté c~dée comme zone ci'in· pu ique, on roceoa 8 une ~s.ccn · .. " Il a•sa la nuit dans ma cha1nltre ajoute ' 
.. " Ch- i1ouda1ne. On trouva dan11 l:t cumne del 1mrneubla P t . • J'/ \ r, de 
la volonté des pays intéressés, nous en fJuence. Qodqne!> proviuces de la me 1 un mouton que l'on \ennit d'abattre et dont 1<! fDÎ:: ~=tin:cuif::n~i~· qu'il dèv~it rett~r f. lltda o 
concluons que la caraetéristique déter- centrale ont été évacuées et laissées à sang était encore fumant. F.n outre, trois peau1'. Banque 10.00".I Ltq. et me demanda de: l.il h d 
mit1ânte de l'ordre nouveau est d'être l'armée de Tchong·Kai-Chek. Les forces rie moutons, ~oigo~u,ement -uspendues à de~ IO Lt~• •Peur le• t.rnil.rcs•. 1,, 'le a ei; 
«politique>. G'est ce contenu politique japonaises ont été iransport ;es vers le crocs, témoignaient de l·e que ce n'étRit pu le t ~1 l"l~Y~' v~:r•·. J~u000 'f.~~~ n~:c le~'~.V., ~ îl ou 
qu'il comport~ .qui induit • le~ pays qui Sud. Là, un traité de paix a été .. signé premier mouton immolé en cc lieu. Enfin, on a d'a~ce~re~I ~etit~e rd~ ~~uvenir d~q ncs fi1• "î 1', au 
at:<:ordent de l'unportance a 1 honneur et uvec le gouvernement fantoche cree par 1 b h N • .1 t' d ?I 11 1 ril t 

l . . . l J . E f d . I découvert un attirail co111p et de ouc er. ous hmes comme 1 avait it. 01 r
1 

t t e 
à l'amGur-propre nationa a se tenir a es apona1s. n aven; e ce traité, a luet et ses accolytP.s iwllient tout une hcuclie- ~oeur l'accornp!!Jll10.Cumme l',mfont ne r~,. ' ~"t tlo 
"'•catt de l'ordre noüveau. Car adhérer Chint devient une zon" d'influence du . d . , b 1 .. 1 . h midi, n us f:ime1111quiètcs et nous no 11 • rn 
~ .. ne clan estme. Une proccs-vcr c a ele ( re e . h h c· ' 1 ue ~ OUll dér0 • 11 
Par la force à un.e . <;>_rpni:iation politi· Japon .. Les. concessions étràng~res y . 1 d •t a n rec en: e. es ors q 1 ._ s 

f- t h t d l 1 J a enr en rot . le pub1ux•roses. ..1 ~~j!. 
que donnée ne ~1gn1 1e pM au re c ode .son enoncees, seu e dap?n y d ~o.nser· LF. PRINCE L.'homme avait dit à ma soeur: . iJ 1.,. ~· 
qu'admethe l'influen.ce e~. l'autorité u vera la Jeuis~ance des,. ro1ts cnv~nt Lu audienc,.1 du procès d'Eyüplü Halid, de· - Attends ici un instant, jo rev1e1 il \ n 
pays qui a e~trepns a 1mpose.r .~et~e des cap1~ulabons. Jusqu a la conclusu~n vant le 1er trihunal dit dei pénalités lourdes, suite!. tr"t' lltha 
adhésion, c'est-a-dire renoncer a l rnde- d~ la paix, le Japon pourra entremr continuent à attirer un public d'auJileur<J oatte11• Et, plantant la fillette au coin du fi' ~t 

d f Tt · r · 1 l · disparut dan• la fovla. ,,~, h. p 
pendance. ~s or~es m\ 1. aires a OU 1 e iugera tifs et nombreux. Le fait ut que la carrihe du Au retour chi:t. nous, nous pûrn··~ <'!P 'llr c 

La ue$tion présente un autre as~ct necessair.e et il c~Uaborera avec le gou· maître escroc ut singulièrement remplie et que aussi la di~parition d'un collier q\l• P qr>' J lln 
irapot:!.nt. Le pncte à Trois indique vernement de ~akm contre la propa- l'évocntion de, ses proue .. es est toujours intéres• èo\ité autrnfoi.1 20 Ltq11. or. C'est nltlS'• if/ . e 
ouvertement que l'ordre européen sera gande communiste .. A son tour, le •gou· 1ante. Et les séonces S••nt 1ouven• émailléo1 d'in· nous •omm .. adressées à la police .. t P'1 4~~ l'iitoi 

11 1. L t ci N k Il b le La li~te de.11 victimes du belliitre • ell I• ~2'. l' 
dirige' par 1' Allemagne et ' ta te. es Jvernem~n ~·. e b\~n m ce da or

1
;radavec cid .. at,. pittoresques. C'est ainsi que, l'autri, jour, sée. JI reste à entcadre. entre autre•• s )•-

Etdt.s <fui !'lerblit invités à y adhérer :1pon a 1 eta isseme~t e or re nou· le plaignant Serki" demande la p-arole. le doigt Hidhc, à qui il a velé 1.000 L\q. N 1roicf-i ,, ~ 11...~ant 
entreront· ils àans une alliance conçue veau dans toute la Chine. comiquement levé. U ~ ctP'~ \Il lq 
sur la base de l'égafüé d~s droits ou Le but visé par le Japon est évident : - Monsieur le juge, s'écria+il, Halil me me· Hier soir n ?Oh .. le f~u s'est .~éalo riS'',~~}. ~t U 

d · ,. t li Ch' · ·d· 1 • J enviroH de l 1mprimcrie du .. cumb\l · t.4"',(i • • 0 bien seront-i.s obligés e v1v.re sou:. s ms a n en me mer1 iona e, a a nace même ou tribunal. Il simule le reste de ln fabrique de coulcuu ippsrtenant t ,ol"if 1 la 
)'inUu nce de 1' Allemagne et de l'Italie? faveur de la création d'un gouvernement presser la gaeh~tte d'un revolver. Il veut me faire 'fuuça, En raison du vent violent q11 oiciV' ~ 
Les dirigeants de l' Allemaioe ont af- local, comme il l'a fait an Mandchou• f'ntendre paT là qu'il me tuera. ]t vous pri .. de d>1n6 la s3iree d'hier, le feu se comn.111

, 'Il Os 

firmé que lP.s Etats qu~ adhéreront à lcou~, p11is
1
,. par l'Indochine, l'.Anna?1 et faire eontràler se arissemèuta. lement à un atelier d" 111vore de tapt$ ilf''!~ f:ate• 

f'ordrQ nouveau seront egaux entre eux le Siam, s etendre ver!! la Birmame et Le juiie ordouoa à un ngent qui se tr .. uvait t~r!:::, b;:!~~:: ~~n:C~tv~C:r ~~e,xt1;:~~0:td~;~.ii 
1 ~· l'idi 

et que leur indépendance sera sauvegar· les Indes. dans la salle de venir s'assoir auprès du plai· demi·bcure r~uuirent à maitriser l'~oce0 
11
i,l•'' llt p 

ée. Mais tout semble indiquer qu'il (Voir la suite en 4me page) aaant. Et Halid se tint coi. 11tteiat ea définitive quo lu trei1 1n•"'c 

Co 
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ANON LESCAU 
dans sa versÎoTl origfoale italienne 

Ce JEUDI à partir des matinées au 
--::ainé !;; T 0 1 l E.:::-__ 



L s na 1ve ux dèha11~hés qui s'offrant aux 
)roduits d'exportation turcs 

La pressa turqua 
de c matin 
(Suite , la 2me page) 

r.ihi'J il y a. 1• c:!U ro·tle, d'aitre> 
gr•md, E.t1~c; in.> ··ri:ilic;tec;. L'installation 

d 1 Jaoon d'lns ces régiol'ls ~i~aifie h fin 
de l'influence a:i~lai~e e 1 Extrême·O:ieat. 
Les Etats-U 1i<1 d' A. n :riq ie considh!n t 
l'hémi~oh;re oriental comme leur propre 
zone d'infhence. Et,rl'ailleurs, An(leterre 

M. Hüseyin Avni écrit dans l' c Ak- loppent de jour en jour. En vue ~e les s'o;>poser à l'ext nsion d11 Japon. L'An-

1 

et Etat'l·Uui:. se c;ont mis d'accord pour 

acctoitre encore, de. nouvelles ad1onc· ~letern- a loué et cP.dé à l'Amérique 
tions seront faites a notre accord d~ j bon nombte d~ ses ba~e'i se trouvant 

~am,, : 

E.n ce moment où le trafi<; internat io­
nal e restreint de plus en plus, la de­
ma1 t..e de nos produits d'exportation 
s'accroit. Il nous a paru opportun d'in­
diq:i •r 1 s raisons de ce ph~.1omène. On 
sait que, par . uite de l'état de cho:.es 
créé par la guerre, l'Europe a été pri­
vée de ses sources de matières premiè­
res. L'Allemagne et les pays sous l' occu­
pation allemande ne sont pas seuls at­
teints ; les pays neutres, tels que la 
Suède, la Finlnnde ou la Suisse, souffrent 
aussi üe cet él .t d.! chose:;. 

Nouveaux débouchés 

clearing av ·c ce pay.;. Des pourparlers dans C1'tte Z)ne. 

oLnt Sét~den~amlés à ctet effetd à Adnkadrea~ Il est des p;)ints a11xqu~ls l' Arn!riq11e 
a ue e ega emen no~s eman e .. . . 

articles que, jusqu'ici, elle ne se procu- attrib11e U'l~ i:npor~:i:'lc~ spe;:1:il,.: . 
rait pas chez noos, com:ne le son par 1.- s~ préparer en vu~ d 1 co:ifht 
exemple. Les import.;i.teurs suédois sont qui, tôt ou h~d, l'oop()sen au Ji\?n ; 
même disposés à nOlli p1yu, en devises 2.- En att~ndant que ces préparatifs 
libre<i, 3 ptrs. 1 2 le kg. de ce produit. soient ach,.vés, ~rnutenir Tchang Kai Chek 1 
Ils nous dem:rndent aussi dei fourrages 1 et accroitre sa force de résistance. 
pour le b~tail. , Un au

1
tre poin! di~n.e de remarq11e, 1 

La Finlande nous a demandé commu- c est qu en Extreme-Orient le Japon est 
ni .. :ition de nos prix pour les mêmes l'ennemi égalem::nt et dan" 11ne mesure 
article'!'. non moindre de l'UR3S. Ceci induit les 

Soviets égalem"'nt à soutenir le gouver-
la situation de nos produits nement chinois. 

d'exportation I Le plus curieux c'est que les Etats-
Au c·ootrs d~ la semain' éco11lée, des Unis, qui ne reconnaissaient même pas 

articles divers, pour une valeur totale le41 Soviets, ont été amenés, par l'évo­
de près de 2 million!! de Ltqs., ont été lution d~s événem~nts, à chercher il éta· 
embarqués dans l!- port d'Istanbul. Sur blir une étroite amitié avec Mo11c:Ht.L0 am­
ce total, il y a notamment 701).000 Ltqs. bas5adeur des Soviets à Washington 
de tabac destiné à l'Allemarne. Il faut a di!s entretien'> continuels avec lec; di­
enre2'istrcr aussi les envois faib. à de~ti- rigeanh a:néricain'i. Et l'on dit même 
nation de la Yougoslavie. Nous avons que des pourparlers sont en collr~. 

LA 
Ankarn, 2 Décembre 1910 

(Cour11 informatifs) 

Banque C'-'ntrale 

CHEQUES 

Chanq-e ---
Londres 1 Sterling 
New-Yoric. 100 Dollars 
Paris 100 Francs 
Milan 100 Lires 
Genève 100 Fr.Suisses 
Amsterdam 100 Floriog 
Berlin 100 Reich :nark 
BrnxelJM 100 Belgas 
Athènes 100 Drachmes 
Sofia 100 Levas 
Madrid 100 P,.s~ta1 

Varsovie 100 Zlotis 
Budapest 100 Pen~os 

Bucarest 100 Leis 
Belgrade 100 Dinus 
Yokoham:i. 100 Yens 
Stockholm 100 Cour.B. 

_,,_.,.. __ ·--~~ ·-
Les hostilités italo-grecquas Le s~ 

Tout d'abord les pays qui se p~ocu-1 
raient le11rs matières premières en A'lie 
ont étl- contraints, en raison de la si­
tuati.'ln, d'intensifier leurs transactions 
avec les Balkafls. Ainsi, les pays scan­
dinaves se sont portés achet.•un d'une 
série de produih qu'ils ne se procurai:mt 
habit 1ellement pas chez nous et qu'ils 
fai!!nient venir d'Angleterre et d'autres 
régions encore plus lointaines. C'est le 
cas not .. mment pour notre sésame, nos 
a-rain~s de lin, notre son qui b •néficit-­
ronl insi de dêbouchés nouveaux. 

La Finlande pouvait se procurer les 
matières premières textiles t":t le blé en 
Amétiq 1e, à de meilleu1 es conditions qn~ 
chez nous. Mais aucun vapeur sud-amé­
ricain n'ose aujo'Jrd'hui se rendre ius­
que dans la Bal,ique avec une cargaison 
de hlé, car il ri-.querait d'être arraison­
né f't dévié de ~a route un certain nom­
bre de fois, avunt d'arriver à destina­
tion. 

dirig.! sur ce pay pour 3 mi liions de Bref, la guerre s'étend et ;:iarait d~ --

Ltqs. de tabac. plus en plus destiné~ à dennir mondiale. L' · · d critiques militaif85 l}ofia, 
Parmi nos articles d'exportation, les Nous la voyon•, C.!t hiver, s'étendre opinion es lssura 

cornes de chèvre jotJissent d'une faveur d'Europe en Afrique et en Asie; au turcs 'goroff 
particulière. C'est un produit qui est printemps, no IS pourrions la voir rainer ' nt fer 
obtenu en quantités très limitées, dans le monde entier •t L 'ti' ·1·t . d T e'cr1"t·. tout p 

S d N · c en que m 1 &1re 11 • an• t nos vilayets du u . ous en av_ons e~- . olfl "" rre,. 
porté jusqu'ici pour so~.000 kg. a desh-

11 -- --- Les msnvements lec; plu~ 1m!>orl; 1 mali 
nation de la You~oslav1e et 200.000 kg. KDA R - -il~~ 1 sur lt> front italo-g'rec, se déroulench~~ le io 
à destination d: la Suisse.. --- ._ ... _ uS. .. bah Postas1 ·tŒ.J ~es p~nte~.?e la c_h:iine, de. Nemer!, IÎ '-~te 0 

Il faut enreg'1Strer, parmi le'i événe- a la front1ere greco·al~a.n~1se. D il t. Ir que 
ments de la semaine dernière, le:> prêp:i- contra 1 P.remi:rs,_i&urs des h ).5hl1~e~, nOU'> :~ettl lnquill 
ratifs 'fUÎ ont eu lieu sur le marche d lz- L'attaque s1g~a~c l 1mporlance :.trateg1que d \.La ju 

Les échanges mir en vue de la campagne d11 tabac. !'ô!l1hon. ,r ~lgare 
avec la Finlande et la Suède Ll"S acheteurs ~e sont .~as moins nom- 1' Allemagne par la porte La chlline en q'lestion, dominées p~ ~tl!ef pa 

. . 'E breux qu~ l'annee d?rn1ere. 0:1 note j ., l . d p · k t T b a 11 ill1 pub! 
Las relations commerciales df'I 1 urope 1 . .. 1 . . ,. d' d"i. . d l'U-I de d arrière es sommets e apm e um a,

44
5 _. •r . 

avec l'Asie et l'Amérique ayant été pa- ~em~da presenve un 
1 

':' egu
5
e . e t 1 altitud.! variant entre 1880 et 2 

1 
i'' esse et 

ralys.!es, la valeur de nos pro'.1uits d'ex-

1 

mon llu co~merce. ang aitsed-,l ui.vanl' eus 1 Da~s 11~ rée,. .. ~ discours, le mi- .;i.u-des!louci de la mer. Tous les co sp'I' 
. . . D d nouve es qui puv1en11en zm1r, ~ - t t t 't · e a'banaÏS· ·_,f " 

portatinn t"n " e.e ac"rnft. ~~ accor .s i ~ ' ; t-' ael -.ie eu r"'-1 nisfre de l'i zde u sein d' c<1.bi11et po.rcan s ~li'\ •• en erri o1r ' GrF., r-ourp 
de corn n rce sont condus de ce fait vert~re c l1 ma. cnc .~. e "'. q q. P , . 

1
. d l'. pre• les dc:rn1ere3 nouvelles, les (t1 

avec la Finlande et la Suèd.! ea vue de tar_dee. O.itre le ~eicgll, a.n~la~s, de! re-1 anglais, M. An: !r J, a par e e e- seraient parvenus à s'infiltrer en .1: ~I 
l'inten~ification de nos échanges. pr~sentants des. f1r.nes amer1ca1nM et al-1 ve:itualité d'une atlaque contre 1 toire alban!li'I dan. la région étro1l 11tof 

L,,. nouveau traité conclu,il y a quinze le:nandes sont ega~eme~t 51
,
1r place. l' Alleinag,ae •par la p1Jrle de der- montagneu~a compri:.e erltre les P~0~' jour~. avec la Finlande, est entré en ap- la d1str1out1on rièra>. .V. Abidin D:wi:r note à ce oc iLntalc• de Nem ·~tchka. et la c'e*t 

plic:ition. On parle d'un premier lot de des produits importas propo~: 1 ta50~ d~ .fakr:kanb q 11 lm fa1t _fact' pii 
marrhandises d'une valeur d'un million Le ministèr~ du Com;nerce a chargé la L'A 1 t t ~ ·es for~e~ en à dire d:ins la zon_ d• f'ogon1 ..... ~ e' 

dl.rect1°on du Com:n•rc"' d'I~. tab11'1 de "'ro- O'ypte • p·o• c 1" x· v " ' Il ... de Ltq~. qui serait dé1·à en route. Parmi E ~tg le err . ayaln !~Ac-ru Js .. lJ. vat'n •re ! p11lation dei vi11age'I de la r..:gi1>n e> ',. fi 
les marchandises attendues figurent de ... ·

7 

"' "' t' -t 1 • " M. l-:t rrane·e· ne général, grecqoe, d' façon qil e e b··:1lé' Ce.d•r a· la répartition des articles d'im- en p"r an a "'<J•rre en 1 "l 1 
1 

" 
b · l' f t' d b t ' d portahon q111 parviennent en notre ville. petlt pl ti etre re:i 1.;e. e c ntra c gra- . 
Ja c llulose d11 papier du carton des . . . '' · • 6 • '

1
. . L - d 

1 

montre pas h.>.;ti e aux troupe• 

eist ponlr a. coLn ec F1~01 de ::>i esf, .
11 

La direction des DouaMs lui communi- vité de h guerre ne s'est ;>as déplacé niqu:!!'!. ..-1 
con re·p aque. a in an e, con orme- l 1. d · t 1 ,. d" · d · d l' A l · 1 d 11'" 
men• à l'accord intervenu, noas achète- ql ue da. 1~.tbe . es nouvfe~ux . arr1tvalgesbe 'vel r, a .v1' ~te~ran!:le aux: t epen, e n- t Mais les pen.te~ onenta es .. u t1•:1ll~ 

d h . d 1 l . d t d • eur 1stn uhon se ait su1van es e-12' eterre, mats a son a van J.ge. 

1 

Nemertchb, q ill do:nin nt enhere1 • ,o• ra u mo air, e a aine, u co on, e, . U . 1 t .1 .. 1 b · · t . d . . p 1.. i t dJtS ,., 
fruits secs, etdutabac. seff1ns.d'n r~i,eme? lat et edeal'ore_a. ce L:! nai11iit•e de l'Ind.:, vient ' re~e- pont de .eru.1, sur a rou_e co::tport~ 

C ' t · · 1 · e et, apres es re~IU a s ~ expenence 1 ·r 1,.5 i ji ~ l • l' !\'lg.•t r~e n 1 •.;.11et à Piemeti ne pouvant pas etre ern ,. es a1n~1 q:ie po:ir es riuson~ que Il Il 1. . 1 ~ · ~ - Il 1 ' d f 
1 

G•e.:f , 
· d' · 1 h t du co· actue e. sera app •que P"Ur a pr..,- 1 d '! la ~o., :i 1i • f lt ire rh la guerre. par une attaque e ront, es 

111
e• 

ntous davo1nslt~ iquteed:. p ush . au d Tur mière fois lors d• la répartition de 30') faJt 11 "~ 1'All• n.P' .e, 1i es. p~i~>:nte sont trouvés dan5 l'obligation d'e11 t8 po' 
· t ·t · d' · · 1 F. l d tonnes e caoutc oJc ru arnvees re- S'\. • r·e n :i ; ph Ir l,.m )> •r·;ier un mouvemsnt a enve oppem~n p •

0
e on, e a aine e u mo air e .. 
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d h b t · · · , "' l r , 
1 

t 
3
r , 

qme en c e 1ngcs sur a m an e. t • • · . • E f .
1 

s· - · · d ce ;7 s 
Nos relations aveé la Suède se d~ve- cemm>'!n · cette c p'.lrte d

1 

Junère ". , t ne .;i.ut;~ 

1 

geni. 1 leurs up7rat1ons, ans 'I fad 
-~· •1Z0Co...,.._s .... 'l!hec. ....._,.... rn-~-- ....... ...,.,A 1 -·e .... "'.... pas aussi que 1 .• n leterre s efforce de- teur, sont couronrieec; de succès, 1 vre' 

lari;'ir la têt~ de po:it q11'elie vi~nt d' >b-1 s'at~endre à ce que la localité de ' 
Southampton 

son pire raid 
le début de la 

a subi 1 cées. Tous les services de défense pas-

d • 1 sive s'acquittèrent de nouveau d'une fa­
epUIS con splendide de leur tâche. de jeunes 

guerre ! conductrices d'ambulances ~ui poursiv!-

1 
rent ~:ins brancher leur tachP humani­
taire sous le bombardement sont notam-

Londr ~. 2. AA.- Southampton eut au ment l'objet de hautes louanges. 
cours de la nuit dernière de samedi à ___...,_ • ..,,,..,._....,.. ___ -=-------· 
dimanche son pire raid qui fut poursuivi 

jusqu'aux premières heures du matin. Un accord financier anglo-espagnol 
Le corre<:nondant de Ja <Press Asso-

ciation > écrit : 
Lorsque je parcourus la ville hier ma­

tin, .les éma 1ations viciaient encore l'air 
et de nombreux bâtiments dans le centre 
de la ville étaient démolis. Des dégâts 
étendus furent au si causés dans d'autres 
districts. Un grand nombre d'incendies 
furent allumés. Outre dei. locaux corn· 
merciaux, des magasins et des maisoas 
d'habitation, •de nombreuses égli~es fu .. 
rent bombardées. 

Madrid, 3.-A.A.-B.B.C.- Un accord 
financier anglo-espagnol fut signé hier à 
Madrid. 

Ont signé: pour l'Angleterre, Sir Sa­
muel Hoare, ambassadeur britannique à 
Madrid, et M. Serrano Suner, ministre 
des Affaires étrangères espainol, pour 
l'Espagne. 

Do you speak English? 
La tactique allemande fut an;iog~~à Ne laissez pas moisir votre angla1•. Prene2 

celle adoptée à Coventry. D'abord une J .. çon11 de c:onvenahon ou de corre•po12dance 
Pluie de bombes incendiaires et puis lors·- commcrdalc d'un profes~eur anglais d1plôiné.-

l • d' li é b al . I b' S'adreaser par écrit au Journal BEYOGLU 
que es 1ncen 1es a um s r aient, 1en . •Proreueur Ang-lai•• 
des bombes à haute explo<1ifs furent lan· t •ou• · · 

tenir en Gre.:e ? mett tombe entre leurs mam~. 
C'est en cela que ré:.ide le dan~er de 

voir ta g11°rre se tran'lporter, avec to 1~e Les Grecs ont ralenti leur 
sa violence, dan; les Balka1s. Po~r pre­
venir cela, il fa.il que l' An~leterre ac­
croisse raoidem~ot dans le moyen-O:ien t 

avaoc• 
Ael~ 

ses force · a~riennes et terre tres. 

Une inspection de M. Roosc,,velt 
Washington, 3. AA. BBC.- Le prési­

dent Roosevelt a quitté hier Wasbsington 
pour inspecter les d.!.enses arnérines dans 
le:; Caralbes. Le voyage de M. Roosevelt 
durera 15 jours. M. Roosevelt se rendra 
d'abord à Miami en Floride et puis a 
Puerl:o-Rico. Il eit probable qu'il vm­
tera aussi les bases qui sont en train 
d'être construites aux Antilles britan­
niques. 

Le président Roosevelt sera de retour 
à Washington le 16 décembre, à moins 
que des événements importants n'exigent 
son retour. Avant de partir, M. Roose­
velt s'est entretenu avec l'amiral Leahy, 
nommé ambassadeur à Vichy et qui vient 
de rentrer de Porto·Rico où il était gou­
verneur. 

Monastir, 3. (A.A.). B.B.C.- ;, gatf 
les nouvelle!) de correspondants étr~~.11i~ 
se tro11vant à la frontière entr3 l'A r-1' 
et la Yougo~lavie, les Grecs ont, en -1,p' 
son du rnauvais temps, ralenti leur ,d ~ 
ce au-delà de Pogradetz. Au No· rt'' 
cette ville, les Italiens conservent ce 
nes positions. tj, 

. . poi~ Le combat continue en certains Ill'"' 
notamment sur la hauteur MoiCfa occ 
par les Italien!!. .,t 

Les Grecs se sont emparés d'un pO 
très important près du lac Ohrid11 • ___ ._____-/ 

Leçons d' Allema~~iôcsJ 
1ont donnée~ par professeur nllem od 'toe1~ 
de Berlin. - Préparalions 1pédales Jan;jtelll~~' 
les branclic1 ac:ola1re•. - Parlant part ,ch""~ 
l'anglais et bien le français. - Méth:ideprof· ~· 
et rap1de.-Prix m":>destc. - Ecrire sous • r 
au Joun1al. 
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